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■
de Ŝ WO f n M  el se ioil engagé • p«;cr 

m* resU uMPlle de 4,000 ftinea à medamc 
«mre Plt«ehe, le tribunal c«mcUaauel de la 
M ie I'M «MdaofM  ̂« a ^ d  but ^u r  homicide 
ftt iayrwkAcc * 100fr. d'tMoo^.

ün drame dans la neige
I jm .  •  nat. — H y t  qdekfue* j«uf*. k  inâ- 

Mcha) Oea logia Itavaui, cMMDdaal le ^ e  
«t lettdamaric à Mool-Ges^re. apprit que 
dMX miUMraa étcieal parti* dau U soirée 4e 
la ToUle. M wtomMii tê U oeige tomboii abon- 

ftut rejoiodre tetir détarj^nie»! on 
lm  Jam», KOii «Uf*. «'keoiia faisaat.iU s'ulaieBi 
%aris dtiu tes veisea.

A'i-aitM. il «Ua prier le toaire dc bteo Tonlnir 
M adioÎM^ 4eo dioTeua i^ ir  frâ rer un 
Mge daM («a »eife«, rar ii ;  arait au moini 
4 M.90 H ptf(oi«4 à5 (BètrM, ce qui lui fut 
•rn)rdé iniMiédistemcnl.

Ce tfoua-oOcier de geii4trmoni' partit k sti 
hÉHros et demie avac ies gendnnu^s Uurredoa 
et M>rardet 4o«»e eitov«oa de Moi4-<;coèTrc 
«»• •• Iĉ  premier» «ecoura nêce»aire*.

!. ri2nooDtrèreet M. I*erri«*r, uiédeçin auxiliairo 
IW revenait, avci l.i phu mode diflinillê. à 
■url-OeaÂTre, extt̂ nuù de faTigiic, les uiaia» et 
lea pieib getéa, tes Tèlcmenta aïooillrs et gel î 
•t qoi leur apprit qu'il aait te compagaoii du 
«rgfnt”BeMt Colinrab. de la rtosse 19=̂2. du 
4S»r. d'iafanterie ; qu** tous les deux s'élaiest 
<aar<i dus ta toontagne dn Goodran el qo'il*
soient] • ..........................
ta  Itmtil 
«mba^a c Tioience. et niii'ie sergent détail

............. il* ne\gt.
de rouragf, wpéraol 

Ifl- -iver t:oltomD enr<v« ea rit», 
i -a polile tronpe w forma en deux raraTunes; 
wme «ai îi la Üwfaaee. J'aulr/* Irat^rsa lea im>o- 
lafaes, mai* arrivée au i>icd du tk>Bdran. Vas* 
cenvoo df̂ vint tr^i pr-uibî  et pprillco:» ; il J
aTait de ( >n'{ mMres de nr— --------
ttaal«»rs îles aoldaU i-gatemenl 
okerr^ de leur sergent, car le maréchal des 
lagia Duraiix arait iiris ta pré<v«uUon. aUnl <le 
fàrtir. de téléirnwhioraux .'..mmandaol» d—- 
me* d»r forts de (londran et Jnniu.

^  «'«rarajie 4e Moat-Onèvre était arrirée k 
mi'iilA rboiuia de la müntagne «iu (iiMiJran

r n t elk) vit les aoklats a'arrt̂ ter en des«mu 
riK-lier appeĴ  les t'afJcta, niai# elle no pou

vait ripo dittioguer.
• o iuo»ent «pr^, les soldat» remontaient 

mir (>1 cr«(e du Coodrao. où ils sart l̂éreot en 
•t->-B<iaotUcaraTttne.

' . '.lit dix beures du malin quand c^1e-a 
•r:. .. : le sergcat était èteadu eur uae ciriiTO, 
■i' L ile{MiiB quelques Iteures.

- :'i't)iit IUM chienne k poUs noin. qui a'arait 
po< '{ iitlé ie soldat, qui arail fait dêroiirrir sdo 
rn,ti.\nv cn aboyant avec rage 4t» quelle avait 
«' ..a dca^eaa.

' elle, le corps «'aurait pu ^re re(rmi»<-.
r <1 «lait reeoavert deaixcentiiuHrcsdcncige. 
«! : traces avaient disparu.

I>er*oone* composant !a caravane de 
|loiit-4;t.n'’-Tre, Irtir mission tcmiiaéo. refngn'-- 
ra®i leur domicile, oà «Ues n’arriTèrcnt qu’à 
rteux heirrei du soir, épuisées de fatigue, npr̂ s 
avoir parcouru 13 kilomi-tres daos la ncij{c.

Violent incendie à L^on
tron. 8 nui. — Le feu s'est déclsré cette auit 

éu\» Il râbrtquede bougies appartenant fc .M«. 
Baviil liAbert et (̂ ie. ruo du B̂ Hirbonnais. t't 
Vai^c. T̂Mile l'usioe a élé cavalue j*ar le» JJ»m-

• ♦ * H»in»eBt cMleaaal le» cnves k ptéariac et 
Je- ■ /les a ét* le atteiat.

nt les ottfrier» qui oat dnmii I alarme et 
•r - loj protuiérs î"cours dn sauvetage.

■ ' lt beurM du mntia. W  iMlures sc .«iinl 
J.c'K borc'ia et la coinplabtUU-. att

étani >.................
el d«c'iuient‘ de

do /tlH• osÎM.’. qui oeciipe un’’ Piniorfii 
Wl trr.-*. «Mt r«(iéT>nm*iif déti-uilv*.

‘11 .1 II .|esr,rfltnle«i»érieu*efipouria fabrique 
4e ■ milil»ir**<|ui M* coatiîTuëfc lufcine.

I.- •IrgAt» s«ttl évalués k plasieurs «eutaïaei 
4e iiiiü - franea.

I. ; i,,;.rier»4e l'miae incendiée ne»ubir«nt 
pu» lil'i howage : ils •eet'vat n-partis d*ns iti 
autre il -uies q«tr ta Sw«'iétù pos»-«i«.

Les EiéftiMis Busicipales
K\ AI,VACK-M»B»*l-\lî

Hr'^Kiuai. — Le coaaeil municipal.* 
p*v ■ Ii.fuwt 4e Maasias iadig a>'« 4âM la 
M ,. r' ..,i .V. -.'radaqwii'iaaa, »*■ rep**»»a- 

< « « l a r  I'i:.jiiia  devaat k« élecleun 
1« rw-lt̂ f .-a ■ ■ •• II a daitlears d<»ani-

t^Wteté cnaMtinK-c 4aa» U 
t^  Ssa» aade ta vitle.

»W . rapportear du hii4fH 4e
MK • HH t̂aU aa dr ^uB4aT» 009

.:r.ne-<fir î..'at diapoaiMes s«  uu bud-

Les Italiens en Afrique

_  _____ ear.̂ rlvi 4# pb
i 4i Ammftn. fur^al ^«eaé*.

V é i iM c  daaa lr 
UfM SeMk. On

« Le aruH cavx m mm ii(a« penwui
ia déKvraace d'Adigrat a est, ronuae 
H*t, qa»raaÉiiilii d’«  pUe »n M  4' 
•t d'apK^leaatf AAgral iprail év«cué ia

tout te
____ ________________ ___ _____ 4'a»«e*‘
•t d'apK^leqatf AAgral iprail év«cué ittnédia- 
tanent au proit 4a as Sebatfa. Après « o i. le 
Ma^r Sdba. tfâ aH retean «• olafe jaa|H'k la 
parfaite viéealioB 4ei aaadHtons eeaveaaM, 
•era remis ea liberté.

• Oa aieale que le colonel aaglala llade s'eal 
reado prn du Négus pour traiter du rachat des 
acimaisaw M aanr «aaeair ei le paix pMtfrah 
Hre eoaeloe. auqaal cas il avertirait 
vemenaent qui aerviratt de médiateur.

k ruar jusMer cette sotsdioa. alors qu'il « 
«aaoacé qoe lee aégociatioas de paix Maieat 
rompues, le gouveraement publierait un rapport 
du léaérai BaldisMm. déciarant M 'A& at 
a éUit tim  l«%able, aoit eo raiaoa des faibles 
mnveas de défeMe 4n fort, sait h caose de ta 
4i(iààté

La  éirnirmmntmm le  ^»pl«>aae«t

Khi 
Ire d(

td^at le Livfc varl, a' a'obéi k aueun s<»ti«cnt 
de ranenae. mai» a voulu faire connaître toute 
la v«̂ r»tA aUn Je (lormeltre ao paj» et au Parle
ment i f  juger la situation el d'établir les 
ponsa bilités.

Le» docHuienl* aui ont été publiés ne i 
l>rouieUont pa» lltHlie'. ils dHiioatrent au 
iraire qu'elle est rest«*i- HdiHe a sou amitié 
j'Angieterre. tlu di^monlrcat aiisxi quels ̂ laieat 
ies projets d'expansion coloniale du Cal>inet

Interrompu un iostnnt par les t-inlentes exda- 
■latioas des Crispiniefls. le ministre 4ércnd 
le geiivemement qui a été accusé de ee 
pas comprendre l'honneur natioaai, parce 
qu'il s'esl opposo aux tenlntivea de reux qui 
voulaient créer de faux cnurants de l’opinion 
publique el entraîner ia nation k la mine (tiruit

déjk eû la r^>Bse de N. Macotn (Brujaotes 
protesta tionii).

. . ----- . songeait pas k abandon-
Wĉ rete inkpar 

louali
...........................-islon prise de reooorer au
Ti r̂c permettra d'éviter les lourds ncritcesqor

Ikldisscra fût disposé k l'évacuer, au moment 
oA on apprit qucT.^Dgleterrc, afin de reconqué
rir le Haut-Nii et de vcuir eu aiUcû I lUlic pré
parait une expciition.

eutrcprisc par les Anglais ^ra 
longue et diflicile.

Lu f)ue»ti»n de K.issala doil être résolue con
formément aux iuU-K'ta communs de i'Angie- 

de l'Italie elk lamili.-qui. depuis de 
looÿues années, itoil 

Cetle ealetde fortii 
dc la |>oilt*queetdc l lUlie.

faot lui-ronjtsILre que. ilepiiis le 
iTciali. l Abj-ssiaie dt-waue une 

puissanvr' iiiititairc qm pourrait utla«[iu.*r l'Ualie 
moment oi> telJe-ri serait da«i une

guerre en Kiirupe et influencerait ainsi les ûvé* 
ni'iiseats qui *e paan r̂aifOl sur le conlinenl.

i.'ne politique tir- rmieinemeal ê l doal orocs- 
nire pour le luonienl. 
i*lu>, tard on vorra. I.e gnuvernemenl. dnns -«a 

'■ndHite en Afpîqm. ••'irwpirera des rolonk's dti 
'i*rlemeni netteni.'nl exitriméc», 
l.ft w-ance esl iU'iKüuluc pen«liinl dix mi-

Toni le discntiro «lu minislre a ét>'- a''ni<>i||i 
par dl- véritiibleK (-hmcarb sur lê  baitcd des 
parcisans d»’ M. f'rispi.

t\ome. S mai- — .V la reprisi* «le la svnoce. '1. 
tavidotli proBOuriî un vt-rilable ri'-qui«loii'C 
contre le uiloisti-ro Crispi, dont il doin«ml«- la 
mise en accusation.

0  disexMirs. qni dure deux lienres. rtt trôs 
applaudi.

Le grn.'Tal Bicotti fait easuite d importantes 
di'claraiiotts. Il fndrait, dit-il, liomme»
un milliard el dcwi et une guerre de cinq ans 
poiu- eoaquérir I Abjasiaie.

I.e couvpraem^t s'oppose k «-elle folie et il 
roil ftre l'inlerfirKe éo  ̂seatinumts du pays. 
I.C ministre déclare qvie le gén«̂ rai it.'iWis.̂ ra 
reçn l'ordre d évacner Adiprat et t’Agauu- et 
it'unc duuzsine dc bataillons vont élre rapa- 
riés.
Ea Gf qui eoaivrne les prisuoniori italiens du 

Nrgus. le général Ki«ütli diVlafe que lo p:<»i<vi‘r- 
nement est dêcid.̂  k payer une rnnr.m ar
racher coUe ̂ piDc AU rirnr de I lia».'.

Les Espagnols à Cuba
*id. H mai 
■e «jur le f.

1 rot. a délniit StMcahiit 
is provisoires aux insur(:<-n et s'esl eni(>an- du 
taii el de* mimitions.
lieux cents familles di>n* te« 1iabitntii>n:« uni 

él«'' bnllées par les innir,?- » ae»«nl ri-tupi-'es k

enl «

i>‘atilre* r 
ilans in heut 
Denlii plu-i il

ladite...............
ri)i»((>mlM‘rillas bli-s«'». 1/ 

a fte frfil prisonnier.

Mllfis)l?s i
iX, Ko-
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r»i ff»r4«', pour en Unir avê  la p.'întiire au 
:bam|i-de-Mar̂ . quelqws aoms MiUants dont 

pluMcurBSpparlieaaeat k 4<>» artistes originaires 
de ■ lire r^ioa o« » j  rallacbaot. I>eiix d eatre 

Nii iae saat 4m UUota. el je pot^rais me 
Vatef de le« citer tanl iis sMt rMia<is el 

jHstfnieal apprc-ién «le nos conri I oveas . )e veux 
pnrler 4e MM. r4u‘0lus INirea et Agacbe.

Lf irt-emier est aa des aiailfe- ia< i»aleatés «ie 
ta peinture «-«atfmî oraioe. Otii a'a admiré ses 
mervriUeax portrait* d ime faetnre «i ampis et 
si souple. l(»ut ensemble T l̂ e taleat si complet 
4c CarollM Uuraa lui permet d'ealerer «rec le 
mêtac brie Im périrait  ̂d'hoiomcs. daas ta oote 

ique. eenx 4e feoMiet et d'eafaals duis U 
aote fAKae et atteiHlrte (Mi I aes figures de pe
tites ftlle* aurtout. aver leun «btira nacrées el 
taur* jraads reux «aifs ouTWta tur ta vie I (| 7 

a na oamme eeia au (1iatap-4e iMars qui est 
cbef 4«rum. Ce qui n'cmp^tte pas que le 

laalire peialre a retraor 4 ua ptareau «nguliè- 
MMit vigaareux el «leHe le» tralU de l)érou- 
Me al eeax 4e M. Uyeæe. ntitm  ^
i'iakrievr U  rarart^ é-, ef» sleax pbvHaa^

•i «ffreiat. . a Hé eaiM H rm4u a la per- 
frHiae.

I»,in -n fra ^  p<.r1nti 4e f«ww> Tsmhvi 
itfaa et acpatreaM >•»* 4c p»a* »»« iarowp |'''

ea |kit foi. et «oaal A soa Sourmir du Si^e 
ée hirit, e’eet uae tré* éeaetioaaaale page, 
toot tapré^aée 4e trislMM el 4e pitié.

Ckaq*« aaaée. M. Agacbe nous doaae uai 
» ceuvre» fbrte»,' de nobta allure qui lui 

lait aae si belle plaee. Celle ialilule l'fyMv 
•e fcra qa'j ajouter. V«<ilk 4e l'art tri-e »̂v«'-r 
et Irés haut, ok uae forme impeccable est mit 

I tervice dc ia pensi-c.
Oa saH moa faible pour M. AuMO-Jeaa. II7 

dans se» i^res uno intensité d'ex]>res»ion pres
qae douloareuse. L’kme vit daps ee» yeux 
regard Nxe. planant tns loin au-deesus dM t 
tiageaces eitérieures, eemmo danser prelil tré» 
afBaé que M. Amao-Jean incline «u-dessu» du 
butte frêle.

i l ;  a tout un po.'nte de rOrerie dan 
S$rèM4t. Et cependant I artiste a au se montrer 
lr»-s viril paar broaaer le superbe jwrtrajt de M. 
Beaaard. Nest^ f>as iaiéreaMtt 4e voir k 
peiatre des bruvante» vibrance» pourtraiUiré 
par l'bomme qui plus, peuUtre. cbercbe 
deasous de i'eaveioppe I intimité de ses mi 
ImT

Trois artistes anglais. MM. Hopkinson, Lavery 
el Watsoa font preave.cu\ »its»i,dea plus remar
quables quelitéH dans leur interprétation du mo
delé vivant. Toiw trois ont des modiiles fermes.

pktc grasse chez N- Uopkiuson, un peu plus 
sèche cbex les «leux a l're», mais san» dur

peintres bieo au-deskun de .M. Ikildiai, dont la 
manière oc m»aqu>' pas d'une certaine grAce 
apprêtée, mais qui se i-onteote d'indications, et 
même de M. La «àttdara cbex qui le* 
foot absolument défaut, il a'; a rien sous ce 
vvtomenU »i habilement drapé» el broasés d'uni 

aia lég«';re.
M. tiustave Colin esl toujours fécoad, trop fé

cond peut-être uf-ine. Mais, puisqu il abuse un 
ilité, les sept tcilea qu'il a envoyées 
pa» de valeur. Je signale sartout 

sa /hçue aur la«piflle déferle la mer agitée et 
couvre d'cml*nms. Le Brat de mer A 

ihiAam. de M. DoKvluse, me platt fort. L'eau 
de la transparenoe sou» un ci«| biea étudié. Je 

citerai aussi avec t-loge deux a»itrM dc nos eom- 
pelriote» ; M». Labbe dont U Lan/etue de let- 
' dans lia pa;<sagc ensoleillé, est d'une beu- 

le dis]H)silion, el une aimable petite toilo de 
M. Laferrii-re. ta Vali^- rfe Vrmuse.

Peux portraitistes encore, dc chez nous, pour 
finir. L'uu esl .M. Edouard Sain dont persoonc 

uurait mi-i'oiinailrc te» solides qualités et 
dont on rcmnrqiK-ra üuriout le profil liardimccit 

de niWre »mi l«î po l̂e M .««rc Legrand. 
M. Sain a envoyé aussi doux ligures un peu aca- 
démiqueK dans de frais paysages.

Ouant k M. Weerta. il demeure loitjoun inî- 
milable dans tes toul petits portnuts d'une lou
che ù large et si siire. *;e sont dt-< merveilles do 
précision et d habileté, et, dans ce genre spécial, 
U formule de M. Wecrt» parait délinitive. Lai#- 

passer i|iiei<|ues nii04fes sur ces toiie» «  res- 
ireinles de dinicnuons el vous ut cn dire* des 

oiivelles.
Dans les »alie<( <|e iletslns. il convient de mM- 

tre horidc pair M. llenounr.i «lonl I exposition 
esl (oH< k fait magistrale. |..e sens du pitloreaque. 
la piiif̂ :>aBcc d'obscrvaliun sont servi» chez ce 
rare artiste par un di'üsin ferme, un trait loii- 
j.Hir» juste, un relief « tonnant. Biea dea pcin- 
liires sonl moins rtilorées que les dessin-> da 
rti-noiiard iju'il fnui udiitirer saos réwrve.

Lf» crayon «le M. Cûïin esl aussi fluide, aussi 
p(H-li<lue «|(ic eon pini-eau. M. Bartholoiné ex- 

exceilcnt pastel et un dessin nou 
iituins bon. I.cs aquarelle» de M. (iuillaumc onl 
«'elle verre si pariitieone qui ont fait sa n'pula- 
liou. Le portrait à l'aquarelie e<i gi-ni-rnl<'iucnt 
ingrat, M. Perdriicl a truméinv«n uou» 
prouver qu’oa on peu) surmoni r le* ■J ji/. >iJtés. 
Knfin. Mme Joniianl. f-'m*»” r»r'-i''u minis
tre, députt* «lu Va»-de*'jil.-ii a t-1'- un- série 
d’aquarelles ct d’coluniintirc4 qui : la-nVaent 
d’une grande fa> ilité «-t a læ'* r̂.ind>- Miuplcsse 

main. Mais du dinlil.' m ].• m«lU-niiai-a voir 
Salon séparatiste qui tul. «i - ron<tati«iu, 

le refuge de la [liuparl dc;4 nv l̂itHouniilres 4, 
1 art. l'vpiAire du coliaUirtlcur .>1. Kit>ut. 
Jaila'u omettre noire conriiovi’n, M. Van 

Dricsten, ?lai» nutti. l'o'i i • faule: ii n a cn- 
TOji' qu'un carton do \itrail. l ’^u^l e‘t. ;» U vé- 

bcau carai l'To. MiIn j i.i1. :h!..' ai'.lro 
chose dc lui spri-s sji d- ii. tvurf* iJ ‘ l'uu 
dernier, laquelle lui ft vnlu nue m ■«l.iill ■ ildr k 
i'i'xpcHsilion do l.ill'’. el Je lui Tnio v

r tn.n 
(A tyùre).

i. nie.

Immonse incendio à Par: 3
|»arl.i. 8 mai - Ce soir. .1 «ii. l] î. un in-cndie
m»id< rableH «Vl«té «lau-. les «le jk-io-

turede .vlM. Iti'aiitil-* fri-rus, «un^an.u-urs de 
roitiu'es. '-ff, rue M/il i' i.

I^s ateliers «ie MM. ItcautiU con%rcnt une su 
pĉ ncie . imsidérabliv

instant toiiti) l'agglnmi-rn)!' 
tniction  ̂ ^lail ia proift d'en flninm 
\aien< k plus de Üt mètres de '

. puille du n-‘i 
iftutiies. Tout a i*t« «l< finit. I.<- 

.'•■l'J.tlOO fraucs enMfo.i.

# iliil s’éte- 
ir el mena- 
s.'coiir/* ont

A IVtabiiaMMat 4a ta rat bei Notu avona indiqué las aM4ifii ations appor-
<01 K  ■ODi PM n .M . «  t  .IM kMKMM , I Y.7ilnTiTri. T T
. - m t a » .

faite par diven éloctaiin.eomiaeat les candidats
ouvrien sonl Im  MèniM que peur ieura cama* 
rartM de ia I in 4e U Guerre. W  arücta» de la 
fabrication saut du reste absoltimeat les mêmes.

A l'établisseaieat Pierre el AchiUe Pollet, rae 
de Duakerque, 4ouie débaarreisn de l'équipe 4e 
nuit ne sont pas rc * ' * '
lieat 34 cenlltiies __ __
qu'ilt gagnent actuellemeat

Quntone peianeun du même élablisaement. 
travaillanl ^tement ie nuM, ae »eat mis 
grève et demandent que ta rentrée du «amedi 
soir ait lieu k tix beurM au lieu ée ~
Iinir k minuit et recevoir le salaire 
beures pour cetle séance, alors qu'actuellement

c.be'Porte, 13 puvrien de l'équipe de nuit 
soat pas reatra* vendredi.

Il y a t î  pei^eurs, deux glll-boxeun et quatre 
éüreor». II demaséMt k reeevoir un salaire 4a 
»  fr. au Heu de 18.

Hier maÜB, 81) aoigoeuses de la m^me maison

est-k-dire <8 fr. au lieu de i6 fr. {

qiiMaMt c Q faisaQl circuler des listes dc s

moyen le plus pratique selon naiis est celui 
dont on s'esl servi k ilalluia ; Ja veote dc iwfia 
de ffrért.

Ce» petit» cAtré» (le papier k prix fixe portent 
le nom de l'établiasemcoi ea gr«'ve.

C'est im contrôle lout faii pour 1m  difTérenlt 
comité» de grève el il présente toute garanlie.

LE S P O RT
V é lo d r o m e  R o u b a is ie n  

i.'.Vdniini»tration du Vélodrome Koubaisien. 
voulant être agréable au public k qui de» cour 
se» n’oat pas été offertes depuis ta famense jour
née de Paris-Roiibaf- --- ■- - ■'
irochain 10 mai. : r̂ mio1 qui,

qu elles rt‘uoironl comme concurrenta les meil 
reun rou'

t«™ (e'-‘liSwin,'ire>. -
l'ur» juniors n’ayant jaioats remporté de prc- 
lier prix — Prix: IS, 10 el 5 franc».
Junior». — *000 niMres. — Par série et finale 

— Prix : JO, 4». 10 ct 5 francs.
Sfnior». — 3000 m^res. — Par séries el û- 

nnle. — Prix: » .  l.'i et lU francs.
UaniUvap. -> lOtX) mètres. — Obligatoire 
)ur les lauréats dc*« courses précédentes, faeid- 
tjf pour les autre» coureurs. — Prix : 20,10 ,

Lcs prix d'cnlrée pour celte réunioa sont les 
uti venin:

«ialerie» et Tribunes : 1 franc — l^eviiéres. 
ri) c<?*i inics — .V<‘ond('S : centitiics.
Lfcs coursu» « ummeaieroat A 4 beitfw pré- 

ii>ei.

i> du Vêloilroino KoiibaîMen, organise pour 
i l'17 mai uae gramle course interaaüonale de 
,71 KilomMrca avec entraineiirs. par invitatioa.

NoiJv avon» k dessein souligné les asots « par 
invitation », car c'etl daus ce terme que réside 
loule l'imporlance de cetle épreuve. Celle-ci. en 
"  ne se trouve ouvorle «jh'A quelquo» coa- 

«. choisis parmi le» phis célèbre» ^^aJcr du 
lie vèiuciiir-Hiqui',
ra sans dire que la eourse aura lieu arec 

entraîneurs.
1  ̂matériel d'enlpsinement «juj évoluera sur 

te Vélo.|p«iiii<* Itouhaisien le I ̂  mai ser* pros-
,__ ontior fourai par ia maison (îladiator qui
pr>sŵ>ttc. de loutes les maisons de cycles le scr- 
vi«’e ffrnimlncni<'nt le mieux orpam’aé.

l'nf* quintuplel-e, quatre qiiadupiettesel «lotoe 
triploltestireront le*i coiiri'urs el l^ur feront 
n^uer un train tel «jue le* records du mond*'.

etfimhenl p.is. serout toul «u moin» sé- 
rieusemcnl mcnai-é*.

L-I rt-union coinmcn<’era ptr um» épreuve ré
gionale Jiinion el SRfa termin>*e psr uno i:our>>c 
ri'-servée auxinacluncs «vant enfrsinè dans les 
")0 kiton»«-tre8,quinlup!ette>,q«iadrupie(tes ct tri-

!• de cftursos en pers-

Les meclis niiiciDÉs
L IL L E

Pùar liien ji-'ci** r l’atlilui^i  ̂ qne le 
Progrès dv Xord a cm devoii' [ircndre 
dans l’cloctiuii <li‘ diDiaaclic. nous repro> 
diiison«l<'|i‘Xl«‘ i l f b  leHre adressée p-r 

dl'ITnioa lépiiblii-aine lilloisa 
I.fésidenl de lu réatium actioiinai- 
«lu P»'oyrùs^ leoac m<Tfredi dans nos 

bureaux:
A .Vuosieur le Présideat île la réujùoo 

«le» actionnaires «ill Proifr^t,
Le Comité de I T/oo/t rê ufr/i'cai/ie tilloisf.
Il«'iini IcGmai,
Dpclare qu’il propose, «lans la campagne 

électorale qu il a enlrcpribe. de grouper '

L E S  G R È V E S
A  B O U B A IX

A /< f iM u n  Uille

rhang^ui»'"!
gT-.'v<

tat.
Il rt-sui-

A  T O U R C O IN G
Voici le hitan la joiirn'^ d liier, en ee qui 

eon«'#rn«‘ le-« d«H’i»re»ie» grève».
Au j»et>.Ti«r L"»!!..». ru'‘ «lu Senlier. les Ireire 

♦Mvrier» .IcbnwTPuN «•n grève onlél«;reinal»cé»,
A>i lissage SHm et Vienne, ruc dca Carttem.oCi 

il y avail tUOgrè«i l̂lS. le Iravail a élé repris 
aux aacienae» >
l'excrption -

pârtieH»-4a IravaH au limage Tanle-

4rki

répulilicain et résolument si 
- II l'ait appel, «tans ce I 

l'r<n_ii r* du .Vorrf :
•> i;i ii accepte la propos! 

Hiiilée Uier per les dèli-jiuès du
qui a 61 
Comifé 0

«i’>4ai'<>nl pour en obtenir buit :
il a< • eiilo d- leur acorder ces huit caadida- 

I lires en leur taisMat d une fâ wa complète le 
libre ritoit de« c4ndidal)>.

• I.M «léi"giié« du Cwioité de I Tat^ réft»hU-

explif-dtion-» «}'i elle pourrait désirer.
\ o^lic h lUo la fépODM suivante a Mé

failo :
« Monsieur le Présiiienl 

4e Vr^fm HHoitf,

■ t.'flssenibit-e d*>* actioanaire» du A»r»«/ré«rfw 
.V»»v/vient de «leci«ler qiu: le jounml demeure- 
rail ni-utre dana i élection de haliollnge de di- 
inan. he prorjiain. ,

-J'ai liionnear «le van* et informer el 
présente. mim««ur. l aasnraai-e de ma |Miriatle 
coaaidéralioa.

s Prétidfmi dn ('.%
rfuPwx.h/.^m Nanii. *

Ptr cooaéiiQaiit. U dn yord
•'•liatifat ri* prendra parti enir* lm d«nx
Iwlrt M prè /^urr d*o*« le ••mUii é*- ii- 
manche

NnoeandldaU ntiraient pu. cr»mci«*Kt 
fait dajiH laa «leniiei * ^cnitma Ir^ <4R4i- 
aatl aoclali^lr* mia «a «laoriU^ par par

répariinent :'

Usfe de  /’alliano» répuMcarna 
o t <oc/«/f«ta

s.*) met.tbres du Parti ouvrier : MM. Ghes- 
qtiiéfe, l>«|iJe«l, Bergot, LeMflN. Poulet, üelory, 
Aiavoiue, Ûeaurepaire, beghio. Chevalier, Cous- 
•emeat. Deiesalle, l>eplanchun. Kreasin. Fray, 
Gilbert, (ioudin. L e ^ .  liemesre-Nieuwiart», 
Picavet. Unhart. Honse, SanMon.

socialiste»non-collectivistes. MM. Façon et 
Kanaolia.

tl radicaux de la Fédération det eerdM : 
MM. Serer.Vaillant. Cléroefit. iiebierre.Debmieq, 
iteraase, Cuffroy. Lepoutre, Loufucl - Staaa> 
Brame. Werquin.

tM »  dû  IV n io n  r à p B i l i a in t  ti l lo iu
8 can4idata de i'ancienne liite de Coneenlrs- 

tion républicaine : MM. Darez. Uraeken-d'Huj 
Brassart. licsurmont-Schneidi-r, Fougi 
oour, Mewrisse, Ori<taeur.

tc candidoU de l’frAo du Nord : MM. ttar- 
rois, Acheray. Carpentier, Calel-lkghio.Puhem, 
l>uponcheIle, Fnm-Aeur lieorfie». tioberl, r,o»- 
sarl, Kertcux. Kolli, l.aur«ngi!, Hniix. Saîol- 
Léger. Verly.

l i  eandldsts do la Ae/)̂ Ao-Cro/.r-l>fffe- 
Franrt : MM, Itigo-Uancl. Cointrcilc. Delerue- 
(leyndrick, Üc.ihonnets. l#anK(ait, f.eclcreq, 
Lemiêre. Cbarles ilogoi, Scallierl, Serive, Vaa- 
dame, Villelle.

Le cercle ré|HiWicain l'-̂ i'en»'/ . dan* so 
semblée générale d liier vendreili. a décide dc 
rester nculrc dau» le >crtUio de dimanciie.

Le JouTHêi de R’>vbaij- annonce que le 
Profir^f du Aord a d'.'signi' huit eandidatt ré- 

preadre place

:"S;

la liste de I Tnioa républi<aine lilloite.
Oa a vu plus loin qu'il n’en est rien.
Les anciens candidat* de 1a lisle de Concea- 

tratwn rép<iblica>ne qui oat .-icoepté la ran<tida' 
tare sur la liste de l'L'nion répulilieaine lilloise 
n'ont poial été désignes pnr le Progrès tlu 
Nor-d.

Nou» espérons que aolr*'' confrirc voadra bien 
faire cette reiiitt< atian.

Cercle la Fraternité

énergiquement eontre le maudal tisurp4 par le

OfcDR* ne lorn :
Les membre» du cercle répuMicain la Frnier~ 

I libaadonner aucun <le leiirn prinripes, 
>r pour la liste dc 
i-.le. filiu d enraycr 

I de« c.indiiials réactes prétentions exag«!rei

Le naBifoste de la Fdéralioi
Noii.s croyiin.-̂  devoir rcj'VCMliiirft le ma- 

DÜ«flt6 do la l'édvratioii des C?rcl('j, en 
en i-ctraa<-hant le cooteuaiit des
attaques personnelles.

Appe/ aux E ltc t tu r s  i’ép((/)//ca/ns 
(iloyen*.

t.e scrutin de dimanctie d-'rnicr uou« a dicté 
notre conduite. La disi-iiilinc r>'>p<ilili«:aiae. l'in- 
lérètde la d^morraiie. rltofroiir du l iéricalisme 
et de la réaction. n«*u« c«imm.'milji'cnt impAricii- 
sement de noiw rallier k la Iruftion du l'arti 
‘publicain qui est arrivée la pr<.niiiTO. 

fUcctowrH, 
agiter devant vou» le spec!

eulants. i.e» 
les lils des 
•J «le I7î«, 
>1. Liberlé,

»o»jai ; on vous prcn«l pour di 
hoiumes du désordre ac sont pi 
Iwufgeois ct de» fwtriotes do i:î« 
cc ne sonl pa» ceux duat la Jcuso 
ug.iUté. Sivlidaritél 

Lcs liomiues du «b'-sordro. ce s./nl lo.i rallié» 
autres réacliunnairct qui ne buu' entrés duna 

ln itépubiiquo «pic pour la faire s-Tvir 4 l.nir 
usapc penonnol ; ce «ont Ich liomme» de la 
(Iroix. ijiii iiieltraienl en in i-il Li lilieMo dc 
cuu!«-ieiu'e, nus lois scolaic,- cl militaire, ct le 
suffrage uui>enivl lui-mêm<?.

si tia'ubctïa iui-nièiii>' qui V'.iis crie du 
[ouatieaii ; le rléri. nli^ni -, l'enuemi- 
M. Uxrtbou. aujourd'hui uiiuiMrc de l'in- 

U rieur. «pti répète ce cri en «n chant de guerre 
4oiit i'ecbii dc I ilippodroioo liliuii> rctcatii cn-

Répithli-'ainv 
Aux urnit pour in d.'i 

bli«pies.
s liberlé» pg-

i)U« pour la iikt£ de \ .{Uian'-r rri,nm- 
toriatitte, c.-.mp‘n.e d* réi»ublicaia» 

convaincu» ct dévonés h forilre et la cause pti- 
de répnlilii’ain'* qui uMn-lienl r(>solii-

la c<tn<|u('li.- paciliq* 
liques et socialeii.

ltépiiblic;>in-(.
Pas d'abslcnlions ;
Kn avant «-onlre lu r«'aclii>n ; 
l''.n avnnt |>r»ur la itép»ibli«ii

l.H l'i'di-riiliuii «/'•,<

des t

iournsl :

Maméear te Rédacteur en cbef
du du Yord,

bans voir* numéro d* ce malin vuua nour 
(railei de ven4us. Iraltres, réaégtlv.

Ce soat iM améaltés onbaaires de ta polémi» 
que électorale.

"t noua n'avoo» guère souci de votre vieux 
réaubiic.ain... aaojme.

Mais il eat néceasaire que voa lactaun sachent 
la vérité aulrement quo par des injures.

Nous pouvons dire bien haut que nousn'atona 
cxïmmi» auctme trahi»on.

Vos candidats défendeot la ««dalisme.
Jnlet (rtiaale, la graa4 prapliMe du toeia« 

liam». a eulioué daa» votre Janrnal mémo («<'- 
du Jlhrd du H janvier ce que c’est 

qu'èire soctaliata < pour 4a vrai ».
C'ckl la su(^rea»ion d* la propricté et de ia 

p ro ^ to a  ̂  aaus eoMaisaoas e< leur rem* 
ptacemcnl par ta propriété et la production so- 
elalM.

Onat k «avoir conaienl se ftfa eette trsna- 
formnlioQ. pacifiquement on vMeanmenl. c'est 
[•our loi une çufttion itoùudmire, maia ta sola
tion brutale est dans sm

Le socialisme c’cst le , 
çant notre drapeau tricolore.

Vou» 00 diret pas non : le» articles de voa 
amis Henri La l-ontaine et Jule» <iues«le «biia 
les numéros du Ith-fH du Aord des t et 10 mura 
l^KJ, sont bien formel» sur ce poial.

C'et-t ce que nou» ne voulon» pa».
Par dev^r, aou» avon» accepté, avec l'assen

timent da nos ami» poliUquM, de nou» associer 
k i’«riitT<> de di'fenae »ociale, ponr ri p̂outsor 
"anplicaiion de si dangereuses théories.

Now* l'avons fait iovalement, k ciel ouvert, et 
t  n'e«t pas k nous qu on pourra reprocher de* 

combinaiKons clandettiines.
Nous n'avons rien altandonné de nos convie* 

lions répiil>liraines.
ôlions bler, tels oons snmmes au- 

joitrti'hiii, tels nuus serons deitiain.
Vous nnu» feret asaex d'bonneur, je l'espère.

K ir noQs croire aussi sincères qne nos amia 
•on. HunnoUia. Werquia, qui flgttrenl aii- 

jonrd bui aur ta liste csllecliviste. ot qui. v«>* 
ailielies l'aRirmcnt ct noua J'auriun* cru ménie 
ma «cla. ne «ont ua» collecllvistej.
Cüiiunp vo» aflichea, nou» pouvons diro • 
t^tte alliance a él4 ooaclua lotNloment, 
chaque fraction a éU‘ laaitreitc dè dé»ign<T 
ses candidat».
»» Diaejme «uayi consfrrtt iwn pr«>gramme et 
»e« nspitalions. mai% toules deux Mint unies 
dans tme «-ommtme volonté de barri'r aux 
hommes du Jtrnei/ du A'o/ri etdu <oile<tj- 
visme is route de l'll»Ael de Villi'. 1 
Cotle action paraflèle que vous apiirouvcs 

q«an«l elle vous prolile, eenffre/ <iue ij-jh» l'ap- 
pii<mi<Hi» quand eile vou» déplaît.

Il n’est «i ailleur» pa» plus extr»or«Unaire do 
r  «ur la lisle de ÏKcAo du .Vord, qued« 
ta lisle du Rrveil da Sord le nom drt 

M. tibcsqiiiêre k côlé de celui de M. le colonel 
,Sev'’r. dont vou» disiez dan» voir»» numéro du A

elti

london» byrcr"rHétêi-dtf-ViHe k h lté!

Ou’ila nous aillent dimanche dansl'aecotupll»» 
sement dc notre tâ<-lie.

Veiiiller asréw’. monsieur le rédacieiie .’n 
icf. i'cxpression dc u<̂s sentiments très dis'in- 
léü.

Barci, Kraekers-t> Hu|;iv IJras- 
»trt, iJesurmunt, i<'oû èrr. 
Lacour, Mcuriase, Uvigneur.

üip IfUre (lf! M. Gèry Lepraud

j<iurn.'(1 ia lettre suivante :
Lille. 7 mat.

Munsiein’ le directeur «-t cbef eoilpuue.
Je li> dans le Temin de jcu«li un arli«-le éma- 
iBl d'«n dc TO» corre»p«>n«laDts. qui me repré- 
nlc comme ayant faila Lille le jeu «le» ra<ll- 

caux-s«H-iali»tes dan» lacampagnn cle«'Joral;' <|Uft 
IOUK traversons. <>tfe correnjmn.biMco n,» petit 
lire que l œatre d uu mjstiti* ateur ou «l’un nd- 
reraiire dt-loyal.
Comme i iudique son tilre, le comité de cou- 

.'cnliation républicaine, «lont j'ai accoplé la 
prcaidcm-e, oe pouvaiteheniierqu'k réunir dana 

i«'lion c.oniintmc tes répubiii-aius dc loules 
ces, également abandonnéa par les lib»> 
<tc l'A'r-Ao r/u elles intransigeants
larchent k la suite du colonel Sevcr, uou» 
« abordé seuls le combat suuh le drapenii 

^ogrMMstc. ïc!» sont les t’ait» ; on le» dénut'ir.»

k ia lulte que par dc\oir, aliii de repouwer t'a 
«nul dej ciiiieclivisles.

Quant k mes voles au Séaat. vous savez mieux 
sue personne ce qo'il» «>rttéU‘. Je n’ai pas eemn 
de itt'a'isocierkeeux du roes «'oil^ics qui imt 
voulu maintenir intact» ies droil» dti S«'‘nalel jo 
l'ai d«H-|aré k la tribuni' le jour itx'me nù, mtt 
par un senlimeut patriotique, j«̂  ri'ai pas 1 ru 
pou'oir ajoumtr le vute «le» eréiiits do Ma«la-

l'oiHiK' k  Ciinoi'uitâiion IK'puMiniue
Le Con.it' dfl ton. rnlralii.n non» iliinne 

cnmmiiDicjlionilu nunlfMlc qa’il 
•lli[««cl( il's i.liiii' nuu - n  i/rodoiaong 4 
titre iloniin<‘iil :

Klecteur.-.
Ij*- attaques viol« nlê  autant qu injustes dont 

s..iti r«*bjel len iiiiit pr..>{re»»i*le*mii onl aeeepté 
d'aUer renforcer l’éléiuenl répuWteata »nr ta 
li t̂e de I Tnion, noua font un devwr t*e dira 
hautement dan< qocite» condition* ils oat ac- 
erfilé eetl  ̂eandi<lsliire.

I. • comilé «le I l’tiitm. trappé Mns douir de la 
faihle»^ de m liste au poinl de «te républicain, 
est venn sponlanéinent noui offrir huit si«*ges k 
votre ehoix a'inlordisant de discuter les uoms de 
no - can«ii<tats.

MM. Ilrackera-iritii^o. fivigneur. llrasMirt. 
Meurisse. Itarex. Lacuur,n.*surtrionl cl Kiiujjiére#, 
dans eet<<' < ir- on.-lanee. ont l'ail par demir al>' 
négaliim de leurK senlimonla inlimes, mais

«leinocrales et des prAfresaist' 
et bWa «le les aeciiŵ r d'élre «tas parjara* al 4ea 
traasfnc*". ü f""t le» «'onsidérer eMane les 

ta K<T«bti^ 4aaa ta ariseac
lo«Hlo.

Le 4efwr 4f* 
tM« traeé.

$ r^fm^icmirn aat 4oae

Chronique Locale 
R O U B A I X

L a  d is p a r it io n  d u  "R o u b a i ï j îo n  » 

L" j«iiirnal bebdimiadairo le Huiil’tiitien, 
fondé HII huidemain des éle<'lions dn mai tKtU, 
pour ciimbaltre lê colle.Hi\i»tes. vaeewr. Voici 
en qufN termes M. H. Ue-w-hainp̂ . directeur du 
HoulMtiiiii'rr. aanonee, dans le numéru «le ea 
matin, la eesMiion de wn ia^rnai :

» Fid’-le k aa promc '̂e. le HoubnUien va «li*» 
paraitre.il ae peut plu» longtempa abusiT d« 
concours démnléreaar île Ma coUab«vr»teiir» rt 
de l'appui «le ses ami» ; Je «lépoae ma plum«* mo  ̂
meatanément on reveodiquanl p«iur le présent 
et pnur l'avenir, ta rv^ponMbililé poliliqtie «le* 
acte» du noulmüitn. U renaîtra, la veille «e U 
iiataille. ponr conduire avac l awle «ie t«es alltM, 

tloiibaix honnête, travailleur et iialnolc k ta 
i-loire.

Vive Kouhaix!
Vive la France!
Vive la nèp«iiili«pied 
A bas le» tripoteunl

Henri rtracn^MPa. *

U n  p la c a r d  a n a r c h is te
Peu.iaut ces dernière» nuits, le .̂tn-'Hrd ri* 

dc îotM a élé afftriié aar Im  aurs 4« i»<*tr<- ville 
et tout auasilM arraclté par ta police.

Vaa, Mm t*ai * 1»» paaé esUa «»«•;.*• qa mI o*


